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Ils font l’Isère

Ces associations qui font

Dans les années 1970, une poignée
d’idéalistes créent à Paris l’asso-
ciation nationale Artisans du monde.

Leur objectif : lutter contre les injustices
engendrées par le commerce internatio-
nal en vendant des denrées et objets du
Tiers-monde produits dans des condi-
tions équitables. Depuis, le concept de
commerce équitable a fait son chemin
en France et en Isère, Artisans du Mon-
de a ouvert Soli’Gren avec le Secours
catholique, le Fournil et une dizaine
d’autres associations de l’économie so-
ciale et solidaire à Grenoble. Cette
nouvelle boutique de 260 m2, située dans
le nouveau quartier de la caserne de Bon-
ne, propose du café, des céréales, de
l’artisanat, soit plus de 200 articles tous
labellisés « équitables », et des produits
frais de l’Y grenoblois. « Nous travaillons
avec 130 groupements de producteurs
situés dans 45 pays différents », explique
Dominique Giraud, directrice du maga-
sin (photo). « Nous avons avec eux des
relations basées sur des principes très
stricts, comme la juste rémunération des
producteurs et le respect des droits de
l’homme et de l’environnement. » Une
action généreuse. « Pour la vente d’un
paquet de café équitable, un producteur
touche en moyenne 0,62 euro contre
0,15 euro avec le circuit traditionnel. »
Pour promouvoir cette forme de com-
merce, qui ne représente en France que
0,02 % des achats, Soli’Gren se dotera
bientôt d’un salon de thé et d’un espace
d’animations et de conférences. ■

Contact : 5, rue Maginot à Grenoble.
04 76 85 39 35.
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« Grenoble a été la capi-
tale mondiale de la
ganterie du XVIIIe au

début du XXe siècle. Cette ac-
tivité a fait vivre des milliers
de petits artisans et de femmes
travaillant à domicile. Mal-

Patrimoine

■
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Commerce et 
artisanat
■ Consommer 
équitable

Etre frappé par une maladie gra-
ve est déjà une dure épreuve.
Mais à la souffrance s’ajou-

tent souvent des problèmes
financiers : en France, une person-
ne en arrêt de travail pour longue
maladie ne touche plus que la moi-
tié de son salaire. Autre injustice,
elle devra attendre au moins six
mois pour obtenir une aide person-
nalisée au logement (APL). Renée
Danglos, une habitante de Vorep-
pe de 54 ans, a découvert cette dure
réalité il y a deux ans : atteinte d’un
cancer du sein, elle a dû aussi faire
face à de sérieuses difficultés fi-
nancières : « Avec une indemnité
mensuelle de 675 euros, j’ai dû
avancer pendant six mois un loyer
de 435 euros, ma mutuelle et toutes
mes charges. » Aujourd’hui, Re-
née a décidé de se battre pour aider
tous ceux qui se retrouvent dans
la même situation à faire valoir

heureusement, il res-
te peu de traces de ce
passé prestigieux »,
déplore Valéria Osta-
penko. Cette styliste
originaire de l’ex-
URSS, qui a étudié 
les Arts du textile à
Moscou et travaillé
dans une maison de
couture de Kiev, a dé-
couvert la ganterie
grenobloise en 2003,
en suivant des études
à l’université. Depuis,
elle consacre son
énergie à l’association
de sauvegarde et de
promotion du gant de

Grenoble (ASP2G), qu’elle a
créée en 2004, pour qu’un mu-
sée voit le jour. Un espace 
« Xavier-Jouvin », du nom de
l’inventeur de la ganterie 
grenobloise, pourrait être amé-
nagé dans une cave de la

maison de ce précurseur, rue
Saint-Laurent. « Elle présen-
tera une collection d’outils :
prototypes de l’emporte-pièce,
presses à balancier, à bascule
et presses crapaud, machines à
coudre, surjeteuses…, et met-
tra en scène les différents
métiers de la ganterie, tanne-
rie, mégisserie, fabrication et
exportation », explique Valéria.
En attendant de trouver les fi-
nancements, l’association
poursuit son travail de re-
cherche historique. « Nous
avons recensé près de 200 
fabriques et ateliers dans l’ag-
glomération. » Les membres de
l’association organisent régu-
lièrement des animations :
expositions, conférences, pro-
jection du film, « A la recherche
du gant de Grenoble », dé-
monstration de coupe et de
couture de gants… ■
Contact : 06 64 09 65 16.

La mémoire de la ganterie

Solidarité
■ Aider les malades en situation précaire 

leurs droits. Et à faire changer les
choses. A travers son association
nommée « Précarité maladie soli-
darité », elle propose aide et
accompagnement aux malades
confrontés à la précarité. Elle a aus-
si alerté les maires et les élus de
l’Isère, et vient de lancer une péti-
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tion sur Internet. De nombreux sou-
tiens et témoignages attestent déjà
de l’utilité de son combat. ■

Contact : 04 76 47 16 42.
BP 86 cedex, 38342 Voreppe.
http://precaritemaladiesoli-
darite.neuf.fr/
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● Appel à candidature
La Fédération des associations pour
adultes et jeunes handicapés orga-
nise sa 3e édition des « Trophées 
APAJH ». Conçu pour valoriser les ini-
tiatives qui permettent la participation
à la vie sociale, culturelle et profes-
sionnelle des personnes en situation
de handicap, ce concours est ouvert
aux organismes publics et privés : éta-
blissements scolaires, entreprises, ad-
ministrations, villes, collectivités lo-
cales... Cinq trophées récompenseront
les réalisations exemplaires. La date
de clôture des candidatures est fixée au
5 janvier 2007 et la remise des prix se
déroulera le 16 mars suivant au Palais
des congrès, à Paris. L’année dernière,
le lycée-collège à l’hôpital et à domici-
le de Grenoble, avait été primé. 
Contact : 01 55 39 56 00.  

● Recherche bénévoles
Le Comité de l’Isère pour l’Unicef 
recherche des bénévoles pour la 
vente de cartes et de produits estam-
pillés Unicef auprès des entreprises et
des particuliers, ou pour faire partie
d’équipes d’intervenants réguliers dans
les établissements scolaires et les
centres aérés.  
Contact : 04 76 49 18 22. 

● L’Apase fête 
ses 30 ans
L’Association pour la promotion de
l’action socio-éducative, Apase, qui
œuvre auprès des jeunes et des fa-
milles dans les domaines de la santé,
de la formation ou de la justice, no-
tamment, fêtera ses 30 ans le 27 oc-
tobre prochain à La Rampe, à Echi-
rolles. Tables rondes, colloque,
rencontres et soirée festive avec le
groupe Musard (rock) et les Arts felus
sont au programme. 
Contact : 04 76 27 37 82. 

● L’Isère et la Corse
Dans le cadre de la célébration du
centenaire de l’Amicale des corses
de l’Isère et des amis de la Corse, une
conférence-débat animée par l’historien
Paul Silvani aura lieu le 17 novembre à
20 h 30 à la Maison du tourisme de
Grenoble sur le thème : « Grenoble la ré-
sistante et la Corse premier départe-
ment libéré de France ».
Contact : 04 76 63 10 80. 

en bref

bouger l’Isère

plongeurs-hockeyeurs se dé-
roule chaque mardi et samedi à
la piscine de Moirans. « Ce
sport est accessible à partir de
10 ans sous réserve d’avoir une
bonne condition physique et
d’être à l’aise en milieu aqua-
tique. Le hockey est en général
une bonne alternative pour tous
ceux qui se lassent de nager
sans fin dans une piscine. »
Avec seulement 3 000 adhérents
en France, le hockey subaqua-
tique manque de reconnaissance
malgré un titre de champion du
monde obtenu en 1998 par
l’équipe de France. Le club de
Moirans se mobilise pour attirer
de nouveaux nageurs, notam-
ment chez les enfants, en
participant à des manifestations
comme la fête du sport ou le fo-
rum des associations. ■
Contacts : 04 76 35 32 03.
http://hockeysub.moirans.free.fr

Sport
■

Créée en 2004, l’association 
« les corsaires modélistes ber-
jalliens » s’est soudée autour

de 17 copains, âgés de 30 à 70 ans,
tous passionnés de modélisme na-
val. Grâce à leur ingéniosité et leur
patience, ils font revivre le patri-
moine maritime : de la galère
romaine au bateau à aubes du Mis-
sissipi, du chalutier à la péniche
fluviale, des voiliers aux bâtiments
ou sous-marins de la Marine natio-
nale. « Les maquettes sont parfois
des répliques fidèles de bateaux qui
ont navigué comme la Jeanine-Ma-
rie, sardinier du Guilvinec ou
l’Abeille Flandre, remorqueur basé
à Brest. De la recherche documen-
taire à la réalisation finale,
certaines ont demandé 18 mois de
travail » souligne Christian Ran-
ger, président du club. Les corsaires
modélistes possèdent plus d’une
cinquantaine de maquettes et leurs
petits bateaux voguent aussi bien

que les gros ! Mais avant le lance-
ment du navire sur l’eau, il faut
apprendre à réduire un plan à
l’échelle, utiliser les techniques de
collage, de soudure, de moulage,
imaginer des mécanismes, des pou-

lies, des branchements électriques
ou électroniques… Autant de tech-
niques à maîtriser… ■
Contact : Les corsaires modélistes
berjalliens, 04 74 28 12 50.
http://cmbj.free.fr

Le hockey subaquatique est
un sport d’équipe dont l’ob-
jectif est de progresser avec

un palet, afin de le faire rentrer
dans le but adverse à l’aide d’une

crosse spécifique.
Jusque-là, rien d’ex-
ceptionnel. Sauf que ce
hockey se joue en
apnée au fond d’une
piscine ! Les six
joueurs de chaque équi-
pe utilisent pour cela
palmes, masque, tuba,
et un bonnet spécifique
pour protéger les
oreilles ainsi qu’un gant
protecteur. Fort de ses
70 adhérents, répartis
en six équipes, le club
subaquatique de Moi-
rans, né en 2001, est le
plus titré de l’Isère avec
deux équipes de benja-
mins et minimes

championnes de France et une
équipe senior en première divi-
sion. Sous la baguette de son
président-fondateur, Denis Ma-
rant, l’étrange ballet des
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Du hockey en apnée !

Modélisme naval
■ Des petits bateaux qui vont sur l’eau
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